
Associé étranger (1829) 

 

Oscar Heyfelder (1798-1869) est au moment de son recrutement, le 8 janvier 1829, 

docteur en médecine et en chirurgie à Trèves. Il a été sans doute auparavant chirurgien 

militaire au service de la Prusse, de la Bavière et de la Russie. Il a enseigné plus tard comme 

professeur à l’université de Munich. Il est déjà à cette date membre d’autres sociétés savantes, 

dont en France celles de Lyon et de Metz. Il a adressé à l’académie de Stanislas un Traité du 

suicide, considéré sous le rapport de la médecine légale et de la police médicale, rédigé en 

allemand. Comme aucun médecin de l’académie ne maîtrisait assez l’allemand pour en rendre 

compte, il a fallu en confier le compte rendu à Jean Blau, qui se qualifie lui-même de 

« membre dont toute la science se réduit à celle d’interprète ». Ce traité est complété par deux 

pages d’une dissertation latine sur l’arsenic et ses effets. On le trouve vers 1850 au service de 

la princesse de Hohenzollern-Sigmaringen. Panigot dit qu’il a terminé sa carrière au service 

de la Russie et prolonge sa vie au-delà de 1883 ; mais il l’a sans doute confondu avec un autre 

Oscar Heyfelder, peut-être le fils du précédent, car né à Trèves en 1828. L’académie nationale 

de Metz, dont il était aussi correspondant, le fait d’une manière beaucoup plus plausible 

disparaître de ses listes en 1857. [Jean-Claude Bonnefont 


